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Vierge, du moins, saura leur accorder courage et résignation 
dans les épreuves.

L’exemple entraîne. Quatre jours après, 200 jeunes filles de 
Shawinigan marchaient sur leurs traces. Arrivées vers 11 heu­
res par le train régulier et le tramway, elle» s’en retournèrent 
à pied aux Trois-Rivières, après avoir pris part aux exercices 
du pèlerinage de Sorel.

A ces divers groupes d’Enfants de Marie joignons, enfin, 
celui des 90 élèves de l’Ecole Normale des Trois-Rivières, sous 
la direction de M. Lelaidier, leur pieux et dévoué principal. 
L’an dernier, elles n’avaient pu faire au Sanctuaire qu'une trop 
courte apparition. Cette fois, leur séjour s’y prolongea jusqu’à 
11 heures et demie. Ce qui leur valut un programme d’exerci­
ces très satisfaisant.

C’est décidé ! Elles nous reviendront désormais chaque an­
née. Au revoir ! Et pourquoi ne seraient-elles pas accom­
pagnées de leurs voisines du Pensionnat ?...

Pèlerinages d’enfants

Le 11, deux Frères des Ecoles Chrétiennes, de Notre-Dame- 
des-Sept-Allégresses, vinrent passer, avec 80 enfants de choeur, 
une journée de congé sur la propriété de Notre-Dame du Cap. 
Bonne idée, à condition toutefois que le pèlerinage ne soit pas 
un pique-nique. Nous faisons cette réserve, non pas à titre de 
reproche, car nos jeunes pèlerins, certes, n’en méritèrent pas, 
mais dans le but de prévenir le* abus. Notre coin de terre est 
si attrayant que, si nous n’y prenions garde, il serait vite trans­
formé en parc....

Les élèves du fardin de l’Enfance, dirigés par les Filles de 
Jésus, firent leur pèlerinage annuel, le 14 p.m., entre deux ora­
ges. Notre-Dame du Cap devait avoir hâte de les revoir, ses 
200 petits garçons, bien costumés, comme toujours, bien disci­
plinés, bien édifiants. Avec quel ravissement n’a-t-elle pas 
prêté l’oreille à leurs cantiques si doux, si pieux, si conformes 
aux prescriptions liturgiques de Sa Sainteté Pie X !

A les voir prier avec tant de recueillement, à les entendre 
chanter avec tant d’âme, l’on s’est surpris à.les aimer, et l’on a 
mieux saisi les paroles du divin Maître: “Laissez venir à moi


